
M. BARNES DE NEW-YORK

- Quand nous avons dû partir pour ]'Angleterre, comm.e je n'avais

pas le temps d'écrire, je lui ai envoyé une dépêche, je l'ai transcrite dans
mon carnet: " Edwin est ici. Nous partirons demain. Venez nous rejoin-
' dre à Douvres. " Puis, quand vous avez prétendu être malade, j'ai télé-
graphié: "Malade, retenus. Ne soyez pas trop désappointé. " Lady Char-
tris a aussi une lettre pour lui, mais il ne doit pas l'a,,oir encore.

- La dépêche de Barnes est infiniment plus claire que vos télégram-
mes, miss Exactitude, s'écrie Edwin en riant: votre " malade, retenus " a
fait penser à Burton darling que c'était vous qui étiez malade, et comme
il n'était pas au courant de mes fiançailles avec Marina, il a pensé que
cette dépêche, qu'il ne pouvait comprendre, était la dépêche d'une folle. Je
ne suis pas surpris, ma chère, qu'il ait été inquiet.

- Vraiment, vous croyez qu'il a été inquiet? Pauvre cher!
- Bien certainement.
- S'il était ici, je l'embrasserais devant vous deux."
Et, très émue, Miss Enid, qui, malgré le bonheur le son frère, se

trouve très seule en l'absence. de Barnes, laisse les deux amoureux en
tête-à-tête.

Le soir même, le comte entre chez Edwin les mains tendues, il l'em-
brasse, lui serre les mains avec une cordialité un peu exagérée pour être
naturelle.

" Anstruther, mon cher ami, mes compliments. Vous voyez que mon
"au revoir " à Gibraltar était un pressentiment. Voyons, parlons de nos
affaires.

- Mon cher Musso, fait Edwin en se levant et en lui serrant la main,
prenez un siège et un cigare. " Puis, tout à coup, il s'écrie: " Eh ! mon
cher ami, que vous est-il arrivé ? Vous avez vieilli de dix ans!

- On ne fait pas à mon âge sans s'en ressentir un voyage comme celui
que je viens de faire ... Voilà un bon cigare 1 " et il s'étend nonchalam-
ment dans un fauteuil, tandis que ses yeux noirs, vifs et perçants, font le
tour de la chambre, sans négliger le plus petit coin. Enfin ils se posent
avec une complaisance évidente sur une valise de cuir marquée G. A.
Cette valise n'a pourtant rien d'extraordinaire, elle est seulement un peu
détériorée, un peu plus sale que les autres bagages d'Anstruther, couverte
d'étiquettes, de numéros, etc.

"Vous êtes un bon voyageur, monsieur Gerard : vous ne semez pas
vos bagages en route.

- Je n'égare jamais rien. Pourtant, à Marseille, un imbécile d'em-
ployé a failli faire filer cette valise sur Lyon.

- Ah ! fait le comte en tressaillant légèrement. Je suis ravi, mon
cher ami, que vous ne l'ayez pas perdue." Puis, après avoir jeté un nou-
ieau regar'd sur l'objetil s'écrie :

" Allons, à nos affaires. Vous désirez épouser ma pupille ? J'y con-
sens.

- Et je désire l'épouser dans huit jours.
- Vous êtes pressé, mon fils, mais je me range d'autant plus volon-

tiers à votre désir qae cela cadre à merveille avec mes projets. Je vous
marie, je vous rends mes comptes et vais à Paris pour mes affaires."

Les deux hommes règlent les questions d'intérêt, ce qui n'est pas long.
Anstruther, qui est très amoureux, se montre fort généreux. Danella ex-


